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« Si j’arrive à terminer ma correspondance avant midi, j’espère consacrer 
l’après-midi à la lecture de Machen, afin de me mettre dans un état d’esprit 

propice à la composition. Ou si le temps est clément, je pourrais envisager une 
exploration rurale dans un rayon d’un nickel. Et un de ces jours, je dois aller à 
la bibliothèque publique et lire ce livre de Timothy Dexter dont Tryout vient 

de m’envoyer une autre excellente critique, ainsi que le nouvel ouvrage de 
Gemmill sur les procès des sorcières de Salem, et le volume d’Edith Birkhead, 

datant d’il y a deux ou trois ans, sur les contes d’horreur. Voilà, c’est tout. Je 
vous enverrai tout bientôt un colis contenant deux ou trois chemises dont il 

faudrait rétrécir le col pour l’ajuster à un col 14’/2, et dont l’une a besoin d’être 
raccommodée à un endroit visible. C’est la chemise que j’ai achetée à Boston 

en avril 1923 après qu’un chaton de trois semaines ait déchiré le col d’une 
chemise plus ancienne exactement au même endroit ! Et avec les chemises, je 

vous enverrai les pantoufles. Merci d’avance pour toutes ces réparations ! 
Votre neveu dévoué et vigilant serviteur HPL. 

P.S. :  18 h — Mme Long vient de m’appeler pour me dire que Belknap va 
mieux et qu’il veut que je déjeune chez lui demain. Je vais le faire, puis j’irai 

chez Kirk dans la soirée. J’ai écrit toute la journée et je vais continuer à le faire 
toute la soirée. 

PS : NUIT. J’ai écrit chez moi toute la journée. Je vais maintenant me 
coucher. » 

  



[1925, vendredi 20 novembre] 

Up 9 a.m., write all day with nap front 1 to 4:30 — retire 11 p.m. LDC//// 

Levé à 9 heures le matin, écrit toute la journée sauf sieste de 13 heures à 
16 h 30. Couché 23 heures. Lettre à Lillian. 

Relire Machen pour se mettre dans l’élan mental de la fiction : il le veut mais 
ne le fera pas. Descendre à la Public Library de la Ve Avenue pour lire un livre 
recommandé par Charles W Smith dans son Tryout, qui va publier sa farce 
macabre Le caveau), plus, sur sa liste de lecture, un livre sur les sorcières de 
Salem et un essai sur le récit d’horreur, il le veut mais il ne le fera pas. Aller à la 
Poste et envoyer à la tante les chemises dont il faut rétrécir le col (il a maigri) et 
ses pantoufles de laine usagées, il le veut, mais ne le fera pas. Sieste, et puis au 
lit avant minuit. Même la lettre à Lillian il attend le lendemain pour aller la 
poster, rajoutant post-scriptum après post-scriptum, jusque sur l’enveloppe.  

New York Times, 20 novembre. Une semaine avant le jour de Thanksgiving, les 
perspectives semblaient bonnes hier pour un approvisionnement assez abondant en 
dindes de première qualité, actuellement vendues à 60 cents la livre au détail, voire 
moins, et en volailles réfrigérées de bonne qualité à des prix aussi bas que 45 cents. « Je 
suis plutôt optimiste, a déclaré Edwin J. O’Malley, commissaire du département des 
marchés publics, et je pense que les dindes seront abondantes et les prix suffisamment 
bas pour satisfaire tout le monde d’ici Thanksgiving. Le prix de gros des meilleures 
dindes va est aujourd’hui de 40 cents la livre, ce qui devrait correspondre à environ 
60 cents au détail. Mais on peut trouver de bonnes volailles réfrigérées à partir de 
45 cents. Et il n’y a aucune raison de supposer que les prix actuels se maintiendront 
longtemps. Cette année, les prix sur le marché new-yorkais ont baissé de 12 à 14 cents, 
et les meilleures dindes du Texas se sont vendues 30 cents, les autres qualités pouvant 
descendre jusqu’à 15 cents la livre. » En 1924, l’approvisionnement en dindes sur le 
marché new-yorkais a connu une baisse d’environ 1 000 000 de livres, et 
l’approvisionnement de cette année est inférieur à celui de 1924. Les opinions des 
négociants divergent actuellement quant aux perspectives. Ils ne peuvent pas dire s’il 
y aura pénurie ou abondance la semaine prochaine. Ces derniers temps, le prix élevé 
demandé pour ces produits s’explique par l’absence de temps suffisamment froid pour 
encourager les expéditions importantes vers notre marché local, mais maintenant que 
le temps semble plus stable et suffisamment froid, l’espoir revient d’un meilleur 
marché, et si cela continue, le prix de la dinde à Thanksgiving devrait être plus 
raisonnable. » 
  



  


